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RAPPORT AU MINISTRE. 

J'ai Phonnciir de placer sous les yeux dri Ministre la statistique 
des pêclies maritimes pour i'année i 87 7. 

Xn I 877, In rûle~ir des produits s'est Blevée 
i ............................... 

PECHE 
E X  BATEAU. 

E n  876, it! produit des rlifferentes p6clies 
Cini: reFdaentE p r  une somme d e .  .... 

D'oii ressort une dimiiiution. pour i 877, de.. .... 

TOTAL. 
P ~ C F I E  

À PIED. 

1 
83.510.467'i 5,460,124~ 88,990,591' 

- La diminutioii constatée est relativement peu importante; elje 
est inf6rieiirc A un pour cent du chiffre totai des ventes, et ne pro- 
vient pas d'un rendement moins graiid de la pêche, considérée dans 
son ensemble, mais uniquement d'une variation dans les prix de 
vente. On a ,  en effet, captrird 57a,54a kiiogrammes de poisson de 
plus qu'en i 876. 011 po~ivait craindre, d'ailleiirs, d'avoir A signaler 
lin déficit beaucoup plus considdrable dans le montant des ventes en 
d 7 7 ,  eri prdsence des résiiltats exceptionnds obtenus pendant ]a 

I 
I II 
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cainpagne de 1876. qui a cloiiii8 iiiie aogmentatioode 1 1.82 8,069 ri.. 
siir L'année 1875. Si ,  clans le cours clc la canipage ilc cer- 
taines pcdies ont périclitd, d'aiitrcs se sont accrues d'une façoii 
appréciable; compensation faite. les résiiitats acquis sont des plus 
satisfaisants. 

De la comparaison des années I 876 et i 877 par arrondissements 
maritimes, il résulte pour cette dernière anni.@ : 

le t  arrondiîsement (Cherboiirg). Aiigrnenta~ion de 2.83 6,675'  
produite par uii rendement supérieur des péclies clr la 
morue (Islan(1c) et du liareiig. ainsi que (les poissons 
classés sous le litre natres esp2ces. 

a' îrroiiclt (Brest). Dimillution de. . . 2. I 13,533' 
résultant de dhficit consta tés dans la péclie 
(le la morue à Tcrrc-Neuve eldans celle di1 
iriaquercaii, de la sardine et des l~iiiires. 

3" arrond' (Lorient). Diminution (le. . !) i 0.305 

portant principalement siir la pêelie de la 
sardine. 

4' arron<lt (Roclierort). Diminution de I 7,892 
i;rignifiante sur l'enseiiihle dcs procliiits 
de cet arrondissement. 

5" arrondt (Toulon). Diminution de.  . . 659.6 50 

l>ro~enant  de ce que la phclie du poisson 
en génèral et la récolte des amendements 
marins en particulier ont 6th inoins abon- 
clantes qu'en i 876.. 3,701.i80 

Soit en moins, polir 1877.  . . . . . . . 8G6.705 

Lcs tmis tableaux qiii suivrnt font ressortir pour chacune des 
années 1876 et 1877 : 

i O  Les quantités pêcliées, exprimCes en kilograinmes, en nombre 
oii en mesure de capacitk, siiivant la nature des produits ; 

9" La valeur en argent de ces mêmes produits; 
3" Le nombre Wommes embarqués. cdni des batcaiir employ4s, 

ainsi que le tonnage de ces bateaux. 
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défi~vorahlc. Il serait d'ailleurs difficile d'assignèr ui:e causc i' 

l'insuccbs signalé ; faut-il I'attril~uer A l'absence des glaces, aux vents 
de terre, à la brume? Les pêcheurs sont, en gériéral , assez dispo- 
sés A donner des iwisons différentes pour explicjucr leur insiiccès; 

inais la véritk est qu'on n'en connaît pas les motifs. La côte Est a 
étb particulièrement éprouvée, I n  morue n'ayant fait que de très- 
courtes apparitions dans les biiies. La côte Ouest a été mieux par- 
iagée; A I'ile Rouge, notamment. 3a morue a don116 eii abondaiice. 
La pêcl~e sédentaire des navires banquicrs r t  la pCche locale dc 
Saint-Pierre ont été médiocres ; par coritre, la pêclie mobile prati- 
quée sur tous Ics bancs par de norribreuses goëiettes a donné d'ex- 
cellents rés~iltats. Si le rendemcnt de  la pêclic, en poids, prhseritc 
iio déficit considérable, par contre, le prix élevk que la moriie a 

o1)tenu sur les marcliés a heureusement contribur': A atténuer les 
pertes des armateurs. Comme atténuation cncore des niauviiis résul- 
tats de la campagne de pêche de 1 8 ~ ~ .  comparés A ceux (le 1876,  
il est bon d'ajouter que la campagne de ccttc dernière année s'était 
cîïectuée dans d'excellentes conditions, 

Lc commandant de la staiioii de Terre-Neuve a déjà signalé Ics 
bons rdsultais obtcnus sur les bancs par les armements légers (goë- 
leites et dorys) adoptds par les Anglais ct Ics Américains. Cettc 
cinnéc, alors clrie nos grands banquicrs ii'avaicnt qu'une pCclie mé- 
tliocce, les goëlettcs armées h Saint-Pierre rapportaient de grandes 
quantités de poisson.Cette supériorité s'explique par la faculti. qu'ont 
les petits l~âtirnents de se mouvoir facilement; ils rentrent souveiit 
i Saint-Pierre, prcniient dcs informations et se rendent promple- 
ment sur les fonds les plus poissonneux. Le port de Fécamp a tenté 
l'assai préconisé ; jusqu'en i 8 7  6,  ce port n'avait expédié pour Terre- 
Neuve que dcs navircs jaiigeant au moins 2 0 0  tonneaux et munis 
degrancles clialoupcs. En 1877, il a armé pour ccttc destination 
4 riavires jaugeant de 6 1 B 77 tonneaux, poiirviis, au lieu de  clia- 
loupes, de petites embarcations dites dorys, entièrement seniblables 
à cclles dont se servent les Américains. Cette tentative n donnk dcs 
résultats encourageants, puisque onze navires sont partis, en i 878,  
dans les mêmes contlitioiis. Le temps cles grands bâtiments, avcc 
jeurs lourdes chnloiipes, est passe ; i l  ne K~iit ~ ~ l i i s  que les pbcheurs 

s'iniino1)ilisent sur les bancs et attendent que la moriie vienne les 
trouver; il faut aller la chercher, la pnursuivre, se cléplnccr et avoir 
(le la boëite fraiclie. Ce systbme de pficlie est d'ailleurs celiii qui est 
]lI""ti~jud dans !es mers d'lslaiide, où il réussit parfailement. 

Eii vertu dcs ordres dn  Ministre, le commandant de la station 
(le Tetre-Neuvc a Cié inviié B fairc étudier l'emploi dcsligiies usitées 
cil Norwége polir la p&che de la morue.La question a été examinée 
piir ilne commission spéciale, qui a procédé A des investigations Q 
la suite desquelles elle a recommandé l'emploi desdites lignes. 

ISLAXDE. 

L'cxamen de ce tableau démontrc que la pêche de la morue, en 
Islande, est (taris une situation prospère, surtout si l'on considére 
~ U C  la campagne d e  I 876 a été classéc parmi les bonnes années. Lc 
nombre cles navires arm&s pour l'Islande augmente sensiblement, 
h raison des bénélices réalisés ; l'impulsion donnée aux armements 
serait encore plus graiide, çi les armateurs n'étaient arrêtés souvent 
par la dificulté de recruter des équipages. Le poisson est trés-abon- 
ilant cn Islande et le succès dc la pêcbc ghnéralement assuré quand 
des coups cle vent ne viennent pas en interrompre les opérations. 

Les pêcheurs de la côte Ouest, favorisés par le beau temps, ont 
C U  peu d'interruption dans l'exercice de leur industrie; fabondance 
de la niorue a compensé. pour eux, le retard éprouvé dans la pre- 
inière saison de pêclie, et ils ont pu,  pendant la seconde saison, se 
maintenir facilement sur les foiicls qii'ils fréqiicntcnt rlc préfbrence 
B cctte époque. Aucun navirc n'accuse uiie pCclic mé~liocrc.Pcntlant 
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le mois de juillet et le commencemeiit du mois c\';ioùt, la morue 
est arrivée, à la suite des bancs d'encornets, en masse tellement 
considérable, que le nombre des poissons captur6s ii'a dépendu que 
de la force physique des équipages et de leur énergie. 

A ia côte Est, malgré la persistance des vents de nord-est, la 
pêche a donné aussi des résultats satisfaisants. La quaiiiité des mo- 
rues pêchdes est un peu inférieure à celle des siijets pris d la côte 
Ouest; mais cette différence est largement compensée par In gros- 
seur du poisson, qui est d'une taille supérieure. 

....................... 11 DiO.drcnn rn plus pour ,877.. 1 4,359,690 / 837,'l36 

La pêche du  hareng prksente. en i 877,  pour les produits pê- 
clids, unc auginentation de h1358,6go kilogrammes, et, dans ia 
valeur de ces produits, une plus-valiie de 837,936 francs. L'écart 
qui existe dans le rapport de ces deux chiEres doit 6ti.e attribué aux 
cours des verites, qui se sont moins bien tenus qu'en i 876. Néan- 
moins, les résultats de I 877 sont d'autant plos appréciables, que 
l'année i 8 7 6 ,  comparativement à i 8 7 5 ,  avait produit une aiigmen- 
tation de 3,822,926 kilogrammes de poisson et une plus-value de 
2,475,468 francs. Cette boiiification était pour ainsi dire exclusive- 
ment due aux armemeiits de Boulogiie, ies autres ports qui arment 
pour ce genre de pêclie n'accusant qu'une trés-faible amélioration 
sur le rendement de la campagne précéderite. En i 877, le port de 
Boiilogile a dépassé, dans une forte proportion, les brillants résul- 
tats qu'il ob~ient chaque année. Le port de Fdcamp a kgalement 
contribud à l'accroissemenl signalé en produits et cn valeur. 

PÊCHE CÔTIÈRE. 
- 

SARDINES. 

La diminution constatée dans le tableau qui préckde ne révkle 
rien qui puisse surprendre, si i'on considére que le nombre de sar- 
dines captiirées en i 876 constituait un chiffre tout A fait exception- 
iiel. Les résultats réalisés en 1877 font encore de la campagne de 
pî.clie une bonne année moyenne au point de vue des quantités 
pêchées; seuls. les prix de vente ont subi une léghre d&prkciation 
comparativement A ceux de Fannée i 876. 

A Douarnenez, les armements pour la pêclie de la sardine ont été 
plus nombreux en I 877 que fannée préchdente, grâce ài'abaissement 
notable du prix des appâts. t a  rogue de morue, qui valait environ 
50 francs le baril en i 8 7 6 ,  n'a atteint, en i 877,  que le pris moyen 
de 4 a francs ; les rogiies inMrieures sont descendues jusqu'h 2 6 francs 
le baril. Les rogues artificielles ont suivi la même décroissance, et 
au lieu de a 5 francs en i 876 , elles n'ont été vendues que 2 0  francs * 

en i 877. On évalue, pour cette année, ta consommation de rogue, 
Douarnenez seiilement , à a o,ooo barils dont I 6,000 barils de 

rogiies de morue et 4,000 barils de rogues artificielles, se répartis- 
sant comme suit : 

rn i i i i s .  

1876 ................................................ 
1877 ................................................ 

DiGrenni en moins pour 1877.. ................... 

Rogue héthrogkne (Ispa) .................. 2,700 barils. 
Rogue d e  Douarnenez (Morvan et Delassalle) . . i ,300 

Y 

Q U A ~ T I T É S  

ptchées. 

nombre. 

1,198,402,181 

1,100,050,207 

92,351,974 

VAzCVn. 

francs. 

10.496,û48 

15,051,700 

1,463,548 
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Seine Belot. a 3  associations avec 46 seines ont pris part aux opé- 

rations de la pêche, sans soulever aucune opposition tlc l a  part des 
détracteurs de cet engin. Les armateurs ont recriité les équipages 
avec plus de facilité que précédemmeiit : cela tient surtout A ce que 
ces filets, pendant environ deux mois, de novembre h janvier, se 
sont seuls trouvés en mesure de capturer 1 e poisson qui, encore 
abondant, ne maillait pius et rendait A peu près illusoire I'eriiploi 
tant cles filets ordinaires A sardines que des seines Eyrnud. Les pos- 
sesseiirs de ces sortes d'engins se sont trouvés dans la nécessite',, poiii. 
pofi ter ,  en partie, clu poisson par eux amorcé, de réclarner fré- 
quemment le concours des seines Belot, dont ils reconnaissent ainsi 
la supériorit4. 

Seine Eyraucl. Plus de 300 patrons se sont pourvus, cn 1 877,  
de cet engin : piusieiirs en ont tiré un cxcelient parti; d'autres n'en 
ont fait emploi qdaccidenteliement et selon les circonstances dc la 
pêche. Ce filet intdresse vivement les pêclieiirs, qui lc modifient oit 
ic perfectionnent A l'envi. 

Les seines Belot et Eyraucl ont leurs partisans et  leurs détracteurs; 
mais un fait incontestable, consacré par la pratique de trois années 
consbcutives, c'est que ces deux espèces d'engins semBlent avoir 
une supdriorité marquée sur les anciens filets. Néanmoins, II la de- 
mande de certains pêcheurs, qui prétendent que la seine Belot pré- 
sente des caractères de nocuité, dcs expkriences sont en cours. Le 
résultat en sera publie l'année prochaine. 

. Poisson frciis clésigné soiis le nom (iutres espèces, et comprc- 

liant : turbots, barbues, soles, saumons, carrelets, limandes, raies, 
rougets, mulets , nicrlans , congres, lamproies , esturgeons , etc. : 

11 ressort du tableau qui précède qu'il y a eu ,  pour i 877, ac- 
croissement dans le nonibre des liommes embarqiiis, celui des 
bateaux employés, le tonnage des bateaux, la quantith cles produits 
pêcliés et la valeur de  ces produits. L'écart très-accentud qui se 
remarque enlre les prix de vente comparés avec les c~iiantités cap- 
turkes nc peut être attribué qu'a une augmentation des prix du 
poisson. La marée fraîche a ,  en effet, subi, en i 877, la haiisse cles 
cours qui se manifeste depuis quelques années sur les denrées ali- 
nieritaires. 

La pêche du maquereau, qui, en 1876 ,  avait produit un rende- 
ment consiclérable, principalement sur les côtes dc Bretagne, n'a 

donni., en i 877. que des 1.6sultats ordin ' aires. 
Une innovation heureuse a été introduite dans les habitudes des 

peclieiirs de Calais et de  Boulognc. Au départ, ils embarquent de 
la glace pour la conservation du poisson capturé, ce qui leur per- 
met de tenir la mer pend'int plusie~irs jours sans iliscontinuer leur 
peclic, dont ils transportent ensiiite les produits dans les ports les 
j~lus voisins. 

Sur le littoral de la Bretagne, les pêcheurs ne possédent que (les 
embarcations d'un faible tonriage, ce qui les oblige à rester près 
tles côtes, qu'une exploitation excessive tend A appauvrir. Dans le 
but d'dlargir le cercle des opérations de la pêche et d'inciter les ma- 
rins à pratiql~er la péche au large, la seiilc véritablement rémuné- 
ratrice, Ic déparienient dc I l i  Marine n accordé A quatre patrons 



- 1 4  - 
pGcheiirs des subventions qui leur ont permis de se procurer des 
baieaux iilodèles, comme construction et armement, d'un tonnage 
assez élevc'! polir leur permettre de mieux tenir la mer qu'avec les 
embarcations actuellement en usage dans la plupart des ports. Les 
résultats obtenus par les bateaux modèles ne laissent aucun doute 
sur le parti avaiitageux que ion peut tirer d'armements faits dans 
de semblables conditions. 

La voie indiquée par l'Administration de la Marine a c'!té siiivie, 
notamment par un armateur de Cherbourg, qui s'est procuré et a 

armé plusieurs bateaux d'un type perfectionné. 
Les trois bateaux à vapeur appartenant à la Compagnie dite (les 

Pêcheries de l'Ouest qui pratiquaient la phhe  au chalut dans les 
eaux du quartier de la Rochelle ont quitté ce port au mois d'août 
pour aller s'iiistaller au Verdon, en vue de se rapprocher des lieux 
de qu'ils avaient coutume d'explorer. 11 existe encore & la 
Rochelle deux bateaux à vapeur qui exercent au large f industrie di1 
challitage. A la Teste, quatre bateaux à vapeur poursuivent, conime 
les années précédentes, leurs opérations de pêche. Ces sortes d'ar- 
mements, dont fessai remonte A quelques années, réussissent bien. 
Les bateaux A vapeur peuvent, en effet, se rendre directement sur 
les fonds (le pêche, rnalgré les vents contraires. Jls ont, en outre, 
l'avantage de pouvoir se servir de Icur machine pour traîner et 

lever des erigiiis très-piiissants. 
Les produits des   na dragues calées dans le 5' arrondissemetit ma- 

ritime se résument comme suit : 

SOUS-ARRONDISSEMENT DE hIARSEILLB. 

Martigues, Marseille ont donné : 

En 1 876.. . . . . 1 i 0.855 kilogr. de poissons vendus 1 6 1,50 2 Fr. 
En1877  ...... 59,781- 86,050 

Soit en moins 
pour 1877 . . . . 5 I ,o7L 55,452 

SOUS-ARRONDISSEMENT DE TOULON. 

La Seync, Toulon et Saint-Tropez ont produit : 
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En i 876.. . . . . . . . . . . . . . 55,338 kilogr. ventlus 65,180 fr. 

So i t , pou r i877 , enp l~ l s  ... 2,765 8,220 - 
En Corse, une madrague 

ktablie en 1877 acapturé .... 3,2igkiiogr.veridus 3 , a ig  fi. 
[,e poisson pris dans les madragues se compose presque exclt~si- 

vcment de tllons. 

Iiuitres pêcliées \ 
En 1876.  . . . . . . . i607a67,3g6 1 ont éité vendues ) 2,592,707~ 

En moins pr 1877. 55,gi 3,3 i 5 1,089,756 

Le déficit signalé pour 1877 paraît considérable au premier 
abord; rriais il faut remarquer que le dragoage des bancs de la baie 
de Granville et celui des huîtrières du bassin d'Arcachon, qui 
avaient été autorisés en i 876, ne l'ont pas été en i 877, en vue de 
ménager ces foyers producteurs. En outre, la pêche des huîtres dites 
(lu Portaqal, trks abondante dans le quartier de Royan, eii i 876, 
présente, pour 1 87 7, une diminution de i 6,000,ooo dans la quan- 
tité des moliusques recueillis. Les bancs d'huîtres avoisinant les ports 
du Havre, du Croisic, d'Oldron , de Rochefort, de Marennes, dc 
Paiiillac, cle Saint-Jean-de-Luz, de la Ciotat et de Bastia ont produit, 
en 1877, une légère augmentation comparativement aux résultats 
réalisés en i 876 ; par contre, on constate dans l'exploitation des 
fonds situés dans les eaux des quartiers de Calais, Fécamp. Caen, 
la Hougue, Paimpol, Lorient et Vannes, une diminution peu sen- 
sible, en général, mais plus accentuée pour les huîtribres de Can- 
cale et d'Auray. 

Les gisements exploités en 1577 A Cancale étaient moins garnis 
de coquillages qiie les huîtrieres soumises fannée précédente à 
l'action de la drague; de pliis, pendant la durée de la pêche les 
conditions atmosphkriques n'ont pas ét6 favorables, circonstance sous 
l'influence de laquelle les dragues perdaient une grande partie de 
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leur elEcacité. Aussi, pendant les six niarbes passées sur les bancs 
du quarlier de Cancale, Ics pêcliciirs cn bateau ii'ont-ils pris que 
5,378,000 liiiîtres, soit moins du tiers cles qtinntités draguées en 
1876. L'exploitation des fonds Iiuitriers du quartier d'Auray fait 
ressortir, pour i 877 ,  une diminution de 6,4 i 4,300 huîtres. II nc 
faudrait pas inférer de ce résultat que les bancs sont appaiivris; ils 
coiitinuent heureusement à prospérer, à faire la ricliesse clu pays et 
n'ont jamais été plus beaux, au moins dans la rivière d'Auray. Deux 
causes principales justifient le déficit constaté : 1" la drague a diiré 
moins longtenips qu'en i 876 ;  2" le nettoyage et le triage des 
huîtres, qui n'avaient pu être faits consciencieusement en i 8 7 6 ,  A 
cause du mauvais temps, ont été effectués, en 1 877,  avec la plus 
grande sévérité. 

Ostréicallure. Lcs diverses plinscs'par Iescjuelles a passé l'industrie 
ostréicoie ont été successivement indiquées dans les rapports publiés 
les annkes précédentes. TI ne reste plus qu'à constater Ics progrks 
soutenus de cette iriclustrie dans les centres tels qu'Arcachon, Auray 
et Vannes, où les collecteurs se coiivrent ciiaque année de quanliiés 
considérables de ilaissains, qui sont ensuite élevés, améiiorés par 
une culture raisonnée, puis livrés A la consommation. II serait iiiii- 
tile d'insister sur les conséquences heureuses de l'ostréiculture pour 
les popiilatioiis riveraines. 

Les avantages que retire i'alirnentation publique (le la vente des 
huîtres ont été également reconnus et appréciés. Poiir donner iine 
idée de i'importance du commerce de ces coquillages, il suffira de 
relater que, pendant l'année i 877, il est sorti des parcs, dépôts, 
claires, étalages, etc., G5 i ,882,400 hui~res ,  qui ont été vendues 
23,293,854 francs. Ce  chifîre de 651,882,400 huîires comprend 
les huîtres provenant de la pêclie effectiiée soit en bateau, soit A 
pied, ainsi que celles qui ont été recueillies Q l'aide de collecteurs. 
L'ostr&icultiire à pris un tel cléveloppement, que ies eiilplacements 
du doinaine public niariiime propres h la créatioii de claires ou de 
parcs sont clevenus insuffisants. Sui. beaucoup de poiiits, on a songé 
h étendre le champ des opéraiions aux marais salants, improductifs 
porir la plupart. Déjh, FAclministrntion , par ses avis, ses conseils, et 

Ir1 clémon~trntioi-i rfsultatit d'cxpéricnces dont cllc n pris l'initiative, 
a décide bon iiombre de propriétaires de salines h les convertir en 
parcs d'élevage. Le succès ne paraît pas douteux, si l'on en juge par 
ies demandes que les propriétaires de rnarais salants adressent au 
rlépartement de la Marine. à i' effet d'obtenir l'autorisation de con- 
vertir leurs salines en établissements de p&clie. 

Les côtes de la Méditerrande sont l'objet de tentatives de repeu- 
plement et d'élevage d'huîtres. Les faits constatés dans la rade de 
Toulon, ainsi que dans les étangs salés du quartier de Martigues, 
permettent d'espérer que lc succés couronnera l'œuvre poursuivie. 

Comine l'année dernibre, il ni'a paru utile de compléter la statis- 
tique des pêches maritimes par l'indication di1 nombre des établis- 
sements de pêche existant sur le littoral au 3 i ddcembre des annécs 
I 876 et 1877. Tel es? l'objet du tableau ci-aprés, duquel il ressort 
qu'il y avaii , au 3 I décembre i 877 ,  35,5  i i éiabliszements, orcu- 
pant une superficie de 10,756'' 70" 35' et détenus par 39,4 44 pcr- 
sonnes. 
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Les statistiques des pêches iiiaritirncs, aiiisi que les rapports qui 

les ~~récèdcnt, sont annuellernent livrés A la publicit6. 

J'ai l'lionneur de prier le Ministre de vouloir bien décider qu'il en 
sera ainsi de la statistiqrie et du rapport q<ie j e  lui soumets aujour- 
d'hili. 

Le  Commissaire général, 

Directeur (les Services ctdminWtrat$s, 

Signé : COUSIN. 

APPROUVE : 

Signé : POTHUAU. 
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QUhfiTlEH D E  BOULOGNE. 

EYTnE 

1876 e l  1877 

-A- 

r n  en 

piuç. moins. -- 

T O T I L  
DE L.t VENTE 

des 
produits pècliés. 
-7 

1871. 1 1877. / 
--a 

francs. francs. 

402,150 400,350 

5,558,153 5,808,513 

342,257 312,518 

072,300 7G0,42G 

27,250 31.428 

itE?ÏSEIG?;EfilES'I'S G E S L I ~ . I L X .  

-- 

Le Portel. . . . . . . . 57 - 350 
Audrcsscllcs.. . . . . . 2 - 16 

Lcs cominaildcs edressécs aux saleurs son1 si pressnntcs, 
qu'o:i a d i  adopter un système de prL:parnlioii plus c'rp+tlitif, 
sous lc iiom dc rnor~chcia:~e : il coiisiste à Cairc uiie simple eii- 
taille i la gorgc dii Iiarciig, au lieu de  viclcr le poisson. 

Le iiombrc dcs atclicrs de  s;~I;iis~iis a dl;, conimc cil iP76, 
de  Ah. 

Ccmploi,rlc In glace pour In conscrralioii dii poisson (lit de 
marec se gciifralise; on cil eiiil?arqiie i bord de I.caucoup de 
bateaux. 

Des essois de  préparation dc  hareug I'huilc ont 616 faits en  
Angleterre : si Ic coiisommateur fraiiçnis apprécie ce produit, 
oii crccra h Boulogiie d?s ateliers en ~ u c  dc rcllc prfpizriitio+ 

Tous les griiiids Iialcaiix de pî.chc .soiil inunis <le Iiülcurs a 
vapeu~,.qui permcllcnt de rcnlrer ra[iidcniciil Ics filets a bord, 
salis latigue pour Ics Iiommes. 

Le seiil Iinnc tl'liuilrcs cxislaiil rlaiis II s calix (lu qi:arlicr n'a 
pas Clé sp6ciolciiiciiL crploil6; Ics hiii!rcs ~ii'cliées oiit c:C trou- 
vées tlaiis les filcts dits chaliils. Cc h inc  scmblc d'aillcurs Ctre 
plulOL unc i.lfvalioii (le Lrrrnins <irri;liiiiL lvs huilrcs ciitrniii6es 
pw la mer, qu'iin banc ii;iliirel. 

II e'rislc daris le c[iiarLier d c i i ~  snci6lis d e  secours mutuels 
ciilrc ,les m:iriiis : l'iiric, pour Iiiiulo~iic c l  le 1'orti:l; l'i!iilre, 
pour Etaplcs. La prcmibri: est pru norii!>rcuse; ics nio~ins de la 
viilc mettent un  ccrlLiiii anioiir-proprr. 4 se pnsscr des sccours 
dc I;i sociC16; i'aii:rc c:oniprci~d Id giiiiéraliid tlcs iiiariiis d u  
syndicat d'Elaplcs. II y a aussi i Eoiilogiie uii atelicr-fcolc pour 
In co!~feclion des filets, ciitretenu ;iii 'r frais tle In villc, cl que 
Crdqxciilcnt un certaiii iioiiil>re d'cn1,irits loi.;r~u'iis rie soiil 1:ns 
ù Ici pcctic. 

Eii cas de  sinistre rlûiis les eaiir (le Boiilogne, les naufrag8s 
SOIIL sccourus au moycii tlu matériel npparicri;iiit i uiic iiisti- 
tution localr, d'anciéniie datc,  ct qiii porlc le noln clc Cociilé 
humninc cf des nnufrriqts; sur d'autres points de In ci>lc, c'est 
la SociHe' ccnfrale' d& naifiagb qui a placd tirs postes cle 
secours. 

L'é1;iblisscment de I~ains de Botilozne est !ou.joi~rs Irbs-fré- 
qucnlé c l  attire, oiilre uii grarid iio;ibrc tl'llnglais, Lcaircoup 
de  familles fraiiraist~s. 

Eiifiu. in popLt'~tioq uiaritime est tou.jours r~aiis I'attentc de  
1a crCalioii rl'iiii port cxt&iietir qiii fera de Lloulogne un ceiitre 
commercial, eii inéme tcnips nii'il restera le nrcinier nort de  - .  

D s ~ k n ~ ~ c a  en plus. . . . . . . .I 262,,i20r 1 p"Ee la 
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-4 i'exception de  la peclie du maquereau, qui,  depuis 1675. 
va en diminuant, toutesies autres péches ont donné, en 1877, 
des résultats satisfaisants. 

Pêche clc la morue. -La diminution dans les armements e t  
les produit,s de  la pbche d'Islande se trouve largement com- 
pensée par une au,mentation correspondante dans les arme- 
ments e t  les produits de  la péclie de Terre-Neuve. Jusqu'en 
1S76, lc port de  Fécamp n'avait expédié à Terre-Neuve que 
des navires jaugeant au moins aoo tonneaux e t  munis de  
grandes chaloupes. En i 877. il a été expédié pour cette desti- 
nation fi navires jaugeant de  6 1  77 tonneaux e t  munis, ou 
lieu de  claloupes', dc etites embarcations dites dorys, cntiére- 
ment semblables ci  celres dont se servent les Américains. Cette 
tentative a donné des résultats encourageants. Un bateau de  
77 tonneaux a armP, en 1877. pour la p@che d e  la morue au 
Dogge'rs-Bank. Uicn que sa campagne ait ét6 peu fructueuse, 
il recommence cette année; 3 autres navires entreprennent la 
méme p&clic. 

IIarerir].-La saison du i~areiig a été très fmctueuse. II en 
est résulié un peu de  bien-btrc, non-seulement pour les marins 
e t  leurs familles, mais encore pour une partie de  la popu- 
lation. 

Siluaiion cles péclicurs. - La moyenne mensuelle des salaires 
des marins employés a Terre-Nenre est restée la méme que 
l'année précédente. Ca le  des péclieurs dans les mers d'Islande 
a progressé; clle a atteint, cn 1877, le méme cliifbc ue celle 
desterrc-neuviers (mvimn 106 francs a i  mois). pkl ie  
du liarcng, la moyenne mensuelle est Xe 84 francs. Les marins 
qui se livrent aux autres péclies (marluereau, hareng frais, 
autres cspèces) ne gagnent qu'un salaire insigniliant. 

Il  existe dans le quartier trois caisses d e  secours pour Ics 
marins : une i Péwmp, une i Eirctat, et la troisième à 
Saint-Valrry-eii-Caux. Cette derniPre a été fondée tout récem- 
ment. I.cs cleiix aiitrrs sont clans iine sitiiation cles )>lus pros- 
pères. 

DIPFI~RENCI 

ENTIIP. 

T O T A  L 
DE LA VP.ITE 

des cntro RU- entra 
n- 1876 1876 

et 1877 rLOyés. C L  1877 
.-NI--- 

545 83 . 27 5 . 
* 101 2:l 23 " 5 

< l i  ' 

QUARTIER D.E F.E.CAMP. 

1 ; 1 ~ I F F I ~ E U C E  

O t  

c n  

plus. 

francs. 

180,812 

304,808 

18.219 

7,032 

30,722 

, 

,! 

5 , i a l  

700 

k194 

370 

2,340 

1.975 

130 

produits 

1876. 

---,---- 

francs. 

3,766,745 

776,979 

1,[162,802 

17:>254 

261,185 

30,028 

112.504 

2q,0J0 

7,775 

1,557 

9,118 

3,737 

2,080 

S50 

17,435 

1,562 

131 

TONNAGE 

'. 1877 

on 

moins. 

francs. 

76,544 

w 

" 

S2*Oi6 

,, 

n 

8,2/,0 

" 

3'070 

, 

,, 

a 

3, 

1, 

,, 

péchés. 
-.-- 

1877. 

f.anra. 

1,958,587 

700,835 

1,767,700 

193,503 

212,139 

37,960 

152,226 

19,780 

4,735 

7,nln 

;no 

J3.312 

4,107 

4.!120 

2.925 

1;,5G> 
. _ _ - -  

J 

i 
I 

1,683 

220 

2,6902,851 

~kiienci 
cnlrc 
1876 

CL 187; - 

.... . . .  U I F F ~ I ~ E S C E  en  pins .  /1:\i,!Il5' 

r 

QUANT 

81 

89 

-1 z . ;  

. 

l 

. 
353 

5,?26 

2,020 

152 1 

I 
__C 

XSP~CSI  

, 

221 

-------- 

1876. 

--- 

3,230,058 

1,501,432 

plus. 

hs,O5l 

,, 

3,089,907 

333,575 

$8 

12,11j5 

40,817 

, 

,, . 

2,790 

175 

'1,69'1 

150 

1,170 

SRI i  

'ln 

,---- 

5,705 

1,667 

- 
PÊGHE EN BATEAU. 

Terre-N'O. . 
Morue. 

Islande. .. 

271 

- 
1877. 

3,281,109 

1,398,961 

4,455,235 

1136,525 

628,003 

53,500 

.. 

.. 
112,504 

254,550 

3,688 

780 

. - a  

9,118 

" 

1,869 

i ,oso 

B.~'J 

B.350 

moins. 

" 

102,~71 

" 

17896h3 

. 

,, 

1,528 

,, 

* 

## 

,, 

,n 

,, 

,, 

3,721 

539 

. Kiiogr. 

220 

* m n . .  

5,508,112 

770,100 

449,363 

G ~ , G G ~  

153.321 

197,800 

2,360 

3,570 

175 

13,312 

2,028 

2,210 

1,310 

4,330 

. . . . . . . . . . . . . .  
270 1 0 , ' ~ t i  11,029 

3,597 

I 

- 1 -  

Idem. 

I d m .  

Idem. 

Idem. 

~ ~ ~ b ~ ~ .  

 il^^^. 

'idem. 
Nombre. 

H,,~,I, 

rd,,, 

Nombre. 

g j ~ , ~ .  

Kilogr. 

~ ~ ~ b ~ ~ .  

Hacrol. 

idem. 

gilogr. 

C. MEI .  

1 

. 

salaison A 
.. / '"- bord. 

r eng  
frais ..... 
salaison A 

. .  
r e a u  

frais.. .... 
Sardines . .  ....... 
Anchois .......... 

122( Autres espéces ..... 
Huîtres . .  ........ 
Moules . .  ........ 
Autres coquillages. . 
Crustacés (homarcls 

et lallgoustes). .. 
Crevettes ......... 
Amendements  ma- 

rins.. ......... 

I P ~ C H E  À PIED. 

62 

. 

SI 

1 

0 

. 

Diverses espkces d e  
poissons. . . . m . .  

. . . . .... Huîtres . .  

......... I \ ~ o u ~ A s .  

TOTAUX ............... 

Autres coquillages.. 

Crevettes. ........ 
Amendements  m a -  

......... rins.. 
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D I F -  

lnsncc 
entre 
1878 
! 1877 

INDlCATIO 

dcs 

TOT AL 
DE LA VER' 

dos 
produits pâc 



entre 

z 7  1 
P- TOS 
:NO6 

Lre ( 

76 
877 BAT 

RENCE 

TRK 

et 1877 

T O T A L  
DE LA VENT 

dos 
produits phch EMENTS ( 

Qe 1877 sou .., . . .  
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D'UOMMES 

em- 
ployéa. 
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de5 E M E N T S  ( 
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DE LA VEI(TE 

R E N S E I G N  

~sp icss  carrvnias. 

P ~ C H E  EN BATEAU. 

Terre-N*' . Kilogr. . 
. .  Islande. Idem. 

frais . .  . . .  idcm. 

frais ..... rdem. 3,000 2,200 

Sardines..  . . . . . . .  Nombre. a! 

Anchois.. . . . . . . . .  Kilogr. .. 
Autres espbces. . . . .  rdcm. 320,500 286,600 

Huîtres.. . . . . . . . .  Nombre. w 29,100 

Moules..  ........ Hectol. 

Autres coquillages.. Idem. 1,800 1,303 

Crustac6s (homards 
et  1an;oustes). .. Nomlrc. 20,000 1B,254 

Crevettes. . . . . . . . .  Kilogr. &,500 3,972 
vois, vcndu sur les lieux, doline aux marclids une certaine 

1,395 N 
importance, tout en créant aux pbcheurs unc concurrence 
sfricusc. Un armaieur dc la localit8 s'est procuré et a armé 
réceinment plusieurs barques du type adopté j. Grand-Camp 
et .i Trouville; (out pcrmcL donc rl'csp4rer que l'inclusirie de 
la pbclic, longtemps siationiiaire dans Io quartier, rdalisera un 
progrès claiis un avcnir peu 6loignC. 

. 1Iuîtres.. . . . . . . . .  Nombre. 

Moules..  ........ ~ i ~ ~ i ~ l .  

Autres coquillages.. [dem. 

Creveltes.. . . . . . . .   il^^^. 

-- 
TOTAUX 559,660 45,428 . . . . . . . . . . . . . .  
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Ih'DICATIOI DE LA VENTE 

R E N S E I G N E M E N T S  GÉNÉRAU: 

ESPÈCES c.rnonées. 
oxiré. 1876. 1877. -- 

~ ~ C H E  EN BATEAU. 

La pbche du yisson frais prescnte des r6sultats sotisfai- 
sants, d'autant p us que le nombre des bateaux a un peu di- 





D>IIONMES 

em- 

ployés. 

nnirk. 1876. 1877. --- 
PÊCHE EN BATEAU. 

1 Terre-N'" . Kilogr. G,lih,200 5,500,120 

( Is lande. .  . lacrn. 1P0,GOO 180,200 

frais . . . . .  r,r,,. 24,730 15,310 

Sardiiies. . . . . . . . . N ~ ~ L ~ ~ .  . 
Anchois. . ..... . .   il^^^. ,, 

l lu î t res . .  . . . . . . . . N O ~ L I C .  15,860 23,800 

Autres coqiiillages. . r,r,,. 853 360 

Crustacks (Iiomarrls 
e t  langoustes).  . . Noaibrr. 5,05î> 6,008 

Crevettes.. . . . . . . . Kilog. 280 584 

Amendeineiits m a -  
rins.. . . . . . . . . . n~èt. C .  3,402 3,334 I 

PCCHE ;\ PIED. 

583 065 

Crustacdv [liomards 
e t  langoiistes). . . 230 h8S 

Crevettes.. .. . .. .. Kilogr. 245 QG9 

Amendemeiits m a  - 

DIFFEREXCE TnTi \ r .  DIFFEREYCE 
DE LA VEITE 

, edric errnr. ' des 

1870 e l  1877 ,,ôehés. 1876 et 1877. 
7- - 

I l 

D I F F ~ E N C E  en moins.  . . . . 1 R00,12Lr I 

La péche de  L momie à Terre-Neuve n'a donné que d e  mO 
diocres résulints. A la côte Est surtout, les operations ont été, 
sur certains points, désastreuses, p i r  suitc de i a  rareté du 
poisson et du peu dc durée de son &jour siir les fonds. Les 
expéditions pour les bancs, sans étrc satisfaisantes, oiit @té 
un peu plus favorisées; neanmoins, les armnieurs. qui,  
encouragés par l'amélioration qui  s'était produite l'année 
précédcnte dans les résultats obtenus, avaient augmenté l eun  
anncmcnts en prévision de bénéfices à r6aliser en 1877. sont 
unanimes pour considérer In campagne comme une des plus 
mauvaises qu'ils aient faites depuis longtemps. Le- prix 
élevé que la morue a obtenu en France a lieureusement con- 
tribu& a atténuer les pertcs consid6rables ayant pour cause le 
faible rendement de la péche. 

En Islande. la péche a été rémunératrice, et il n'y aurait 
qu'à se louer de çesrésirltats, si ïon n'avait à déplorer la perte 
corps et biens d'un des bâtiments cxpédi6s pour celte destina- 
tion. A Saint-Pierre (Terre-Neuve) aussi, deux navires se sont 
perdus au mouillage sur la rade de cette colonie; mais il n'y 
n eu dans crs sinistres que des pertes matérirlles à regretlcr. 

La péclie en bateau et i picd s'est exercée sur le iittoral du 
quartier de Saint-Malo dans Ics conditions habituelles, et les 
résultats ne diffèrent guère de  ceux de la moyenne des autres 
années. II y a lieu cepcndant de  faire remarquer que le ma- 
quereau a étd peu abondant, en 1877, siir les fourls où les 
pêcheurs le rencontrent or&iiaircment. 

Deux pctites liuitrières out été exploit4e3 pendant qudqucs 
lieures par bk bateaux, qui y ont capturé environ 20,000 co- 
quillages. On a laissé sur ees gisements une quantité sufi- 
sanle d'liuilres pour en assurer le repeuplement. 

Les détenteurs de  parcs ont convenahlcment entretenu leurs 
établissements, où ils ont introduit de nouveaux sujets; ils 
esplrent tircr prochainement parti des Iiuîtres qu'ils oiit éle- 
vi!es ct ui oiit atteint tout leur dévcloppcment. 

La v ieu r  des poissons et des coqiiillages présentés sur les 
marchés de Saint-Rlalo et de Saint-Servan s'est élerée à 
i i5,ooo fi.ancs en 1877. Le clicmin dc fer rlc l'Ouest a 
transport6 dans Tint6ricur. pendant ln méme année, 7 i , 2  25 lii- 
logrammcs <le ces mêmcs prodiiils, \falant SG,gSo francs, 
ayant la même origine, c'est-h-dire ~,roveiiari t de la pdclie <les 
inscrits rlii qiiartier et de crlle de  bateaiix et de pbcheurs 
des quartiers voisins. 

La saisori des bains de mcr a Saint-hlalo, Saint-Servan. 
Dinard et Rocbcbonnc a Pté brillante, et les inscrits ainsi que 
leurs fainilles ont recueilli drs hén6ricrs de la prc'.sc~icc cles 
&rangers siir le Iiltoral. 

Le srrvice des ponts et chaussées a continué à entretenir et 
a ambliorer les petits ports et les anses ou s'abritent les ba- 
teaux de péche. Le travail de  construction de la cale de la 
Landriais a toutefois éIé interrompu faute de ressources suffi- 
santes pour le lermiiier. Les pEchcurs et patrons reiiouvellent 
les veux déjà exprimés : 1" de voir construire une jetée d'abri 
à Saint-Briac; a' d'obtenir un quai à Saint-Suliac pour dé- 
fendre contre la mer les amendemeiits marins déposés sur le 
rivage aux abords de la cale embarcadère existanie. 
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R E N S E I G N E M E N T S  G E N É R A  

PÊCHE EN BATEAU. 

... bord  dem m. 

frais. .... Idem. 

frais. ... ; Idem. 

Sardines. ........ Noml>re n 

Anchois.. ........ Kilogr. n 

Huîtres.. ........ Nombre. " 

Moules ........... Hectol. 1,300 12,520 

Autres coquillages.. Idem. 1,200 1,090 

Crustaces (homards 
et langoustes). .. Nombre. 7 7,736 

Crevettes.. . . . . . . .  Kilogr. . 
Amendements ma- 

rins) .......... ~ 6 t . e .  55,380 50,732 

Sili~niion n~ornlc. - Les ~ i~c l icurs  <III quartier soiil trhs 
Iirrnni.teç c t  Irbs inoraux; leur instr~~ct io~i  Iiliss~ :1 ~ I ~ ~ s i r c r .  

. a . . . . e  . . . . . . .......... ........... TOTAUX. ,l. 

I 



BATEAUX 

EN- 

r~omhs. 
. . 

DIF- 

1877 

KOUB11E air- DIP- T( 
~ É n e v c s  ~ d n c x c e  

elllre ciitrc DE LA VESTE 

1876 1876 
e l  1S77 rt 1877 

t i E N E R A L . - .  

1 :  1876. 1877. 5 9 f .8 1876. 1677. ------ -- 
P ~ C U E  EX DATEAU. 

. . I I I I I I i I ~ I I I  Terre-Y"'. . Kilogr. ,, 

771 881 110  . 38 ci6 8 . i , r i ~ 7  l1,95s 4'71 ,, Islande. Itlon. 2,352,SSO 3,082,900 .. 

hais ..... ICIC~.  

I .... rrais. Idcni .  

....... I .. Sardines.. N O ~ ~ T ~ .  

........... I .. Anchois iiiiogr. 

!,GO5 2,615 10 673 675 

Moules ........... Hcctol. 

Autres coquiilages.. 

Crustacfs (lionlards 
et langoustes). .. Nombrc. ~ ~ 2 , 5 0 7  80,968 , 

Crevettes.. ....... K ~ I o ~ " .  a 

Amendements ma- 

Diverses espèces de 
poissons. ...... Kilogr. I , O ~  1,110 

Huîtres. ......... NO,~T,. 157,500 4!15,h50 

.......... ,3003,100 800 ,, ,, Moules ~ ~ ~ ~ ~ 1 .  

Autres coquiII~gcs.. rdrm. 

....... Crevetlcs.. 

Amendements ma: 

- - - - - - _ _ . _ _  

,676 6,196 9'201 . 711 721 1 0  . 7.203 7.tjSl 481 . 

L 
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ces C A P T U ~ ~ X  

- 

PÊCHE EN DATEAU. 

.. Islande. !dem. 

.. bord.. ] d m .  

frais ..... Idem. 

030,012 2,103,083 1,299.4 

Anchois. ........ Kilogr. 364,000 105,000 

Huîtres.. ........ Nomlro. 

Moules.. ........ H C C I ~ I .  

Crustacés (homards 
et langousles) . . .  Nomhrc. 255,261 193,945 61,316 ~ O G , ~ E G  1326,2 

Cl.evettes. ....... Kilogr. 910 1,340 

ette localité seulement. 

P Ê C ~ E  A PIED. 
SeiitesBclol. - 2 3  associatioiis, avec 4G seines, ont p i s  part 

Diverses sspéces tle 
poissons. ...... Kilogr. 9,150 4,000 

' 

. . . . . . . . .  Huîtres. 

h4oulcs. . . . . . . . . .  
Aiiires coquillages. ~ d , , .  

Crevelleu. ....... k il^^^. 
Amendements ma- 

rins. ......... blet. .. 



D>nOlllES 
em- 

ployés. 

IXDICITIOS (!UANTITI~S PÊCHEES. 

PÈCUE EN BATEAU. 

frais. . . . .  I d e m .  

Sardines. ........ Nombre. 1 1  1,295,500 138,8G8,000 

Anchois. ........ Kilogr. 

Huîtres. ......... Nornbro. 3 3 , 1 ~ 3 ~  87,358 

Moules.. ........ Hectol. 

Autres coquillages.. laem. 

Criistacds (homards 
et langoustes). .. Ixombr,. 162,810 151,&&4 

Crevettes. . . . . . . .  Kilogr. 4,000 3,000 

Amendements nia- 

Diverses espèces de 
poissons. ...... 

Huîtres. ......... xonili-e. 

.......... Moules H ~ C ~ O I .  

Autres coqiiillages.. I d e m .  

Crevettes. ........ KaIogr. 

Amendements' ma- 

. . . . . . . . . . . .  TOTAIIY. . '  
. . . . . . . . . . . . . . . . . .  



T 
! 
l 
I 

- fj] - 
. . . . . .  

-- 
ESPLCES carruniss. 

UNITÉ. 1876. -- 
Francs. îrnncs. 

PÊCRE EN BATEAU. 

Iclirs cml>arc;itioiis. 
L.cs Iial>it:,nts de Groix rciioiireltent avcc instance In 

clemandr~ di: cri!alioii (I'uri 11oi.t p~iissc abriter penclant 
I'liivcr Ics noiiil>rtliiscs rl ialoii~cs <Ir l'ilr. II est eivement i 
désircr ~ U C  IL- pro.jri y relatil', qui ii i t C  Bialli par i'iirlrniiiis- 
tra~ioii  des ponts e! cli;iiissi.cs, soii promlitcmcnt mis .i cxbcu- 
tien. r.'ile dc  Grois est ,  r n  clrct, exclusi~emcnl lisbitCi? par 

TOTAUX . . . . . . . . . . . . . . . .  

3 .  



D'llOllNES 

em- 

ployés. 

i8 - - 60 - 
- QUARTIER D'AURAY. 

R E N S E I G N I  

-- 
PECHE EN BATEAU. 

frais. .... I ~ O ~ .  11,033 13,600 

&rdines m . . . . . . . .  Nombre. 72,132,500 55,210,600 

.......... Anchois Kilogr. 51,600 7,000 

Nombre, 22,015,600 15,601,300 ......... 
Moules. . . . . . . . . .  ~ ~ ~ ~ ~ l .  

et langoustes). .. Ronibre. 30,600 28,530 

Crevettes.. ....... Kilogr. 4,100 1,686 

Les licrl>es marines sont toujours fort rcchcrcliécs, soit 

. . S . . .  Kilogr. 0,610 10,760 

Huîtres. ......... ~ ~ ~ b ~ ~ .  

. . . . a . . . .  Hec~ol. 3,300 6,580 

Autres coqui!lages.. rdem. 1,568 I,260 

Creve~tes . . . . . . . . .   il^^^. 3 , ~ s ~  4,786 



D'BOIIES 

un- 

ployés. 

- 
DE VANNES.  

DE LA VEN 

i1ss 

EMENTS C 



D'IION>IES 

om- 

ployds. - 
I 



P ~ C I  

Moru 

INDICATION 

des 

moins. 

T O T A L  
DI LA VENTE 

dos 
1..:,. 

iENCE 

PBE 

t 1877 

[ui a comma 
, l  . ,  l unrtier du 



NAZAII  - 
1 

 ENSEIGNEMENTS G ~ N E R A U X .  
--/ - - - 

PÊCHE EN BATEAU. 

Il n'existe qu'une seule mouliére, trh difficile ii surveiller, 
a cause de sa pande distance des lieux habités par les agents. 

bord.. .. Idca.  La pbclie la plus productiveest celle du saumon, qui s'opére 
au moyen de filets dits sédors. 

frûis ..... Idem. 

Sardines. ........ Nombre. 

Anchois .......... Kiiogr. 

Huîtres.. ........ Nombre. 

& I G u ~ ~ s .  ......... Hcctol. 

Autres coqi~illaçes. . idem. 

....... Crevettes.. Kilogr. 

PÊCFIE A PIED. 

Diverses espèccs d e  
poissous.. ...... Kilogr. 

H~iîtres.. ........ Noinbrc. 

Moules.. ........ ~iectoi .  

Autres coquillagcs.. I ~ o ~ .  

Crevettes.. ....... Kilogr. 

Amendemenls ma- 



ployés. 
- - A  

dos 
- 

, N ~ ~ I ~ N ~ ; M E N T S  GENERAUX. -- 
P C C ~  EN BATEAU. . 

Terre-N'O.. Kilogr. 

.. Islande.  dem m. 

.. bord..  m. 
frais. .... Idem. 

frais ..... [deni. 

....... Sardines.. Nombre. 

....... Anchois.. Kilogr. 

Huîtres. ......... Nombre. 3,500 

........ Moules.. Aee~ol .  

Autres coquillages . ~dcm.  

Crustacés (homards 
et langoustes). .. Nombre. 

PÊCHE i PIED. 

Moules .......... HCCLOI. i , ooo  i,zo 

Autres coquillages.. rd,,. 

Crevettes. ........ Kilogr. 5,150 5,5W 

........................... TOTAUX. 



nrp- II, 
~ h n ~ ~ c e  

CULPO 

1S7G . 
'et  1877 

1TEAUS 

EM- l 

PLOY~S.. 

I N N A G E  

des 

AT.XAOX. 



TEAUX 

BE- en 
1f 

,olés. 1 -- 

'"GE FiRé:, 
entre 

I l 8 7 0  
' et 187 

DICATION 

des 

r 
QUAR-TIER DES CS-D'OL 

DIPFEF 
ENT 

1876 cl 

le moules de . . 



'F 

L A  ROCHELLE. 

M E N T S  G 

satisfaisants 
les produits . . 



UARTIE 



D'IIOUMES , 

em- 

ployés. 

YDICATIOX 

<les 

s part a fa 
, -  . 





- 93 - 

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .  

PÊCHE EN BATEAU. 

PBCHE À PIED. 

DIPFÉRENCE en plus. . . . . . . . 



KOIIBRE 
IJ'BO~IYES 

em- 
ployés. 

U r -  1'0 
~ ~ E Y C E  
e n t r a  
1 8 7 6  
1 1 8 7 7  BA 

l - 
OUnn.~,lr;P, DE SAINTES. 

15NttGE " 
~ t n  

des cr  
I I  

ra.ior. , 
IXDTCATION 

d e s  

tes. Celle "- ..".."?. 



,Ir- 
IcuCK 
nlrc 
876 
1677 

INDICATIO? 

des 

DIPEEI 
K Y I  

1876 et E N S E I G N E  

- 97 - 

P ~ C H E  EN BATEAU. 

Islande. .. Idem. 

frais. .... ] h m .  

frais. .... laem. 

Anchois. .  ....... Kilogr. 

Iluitres.. . . . . . . . .  ~ ~ ~ b ~ ~ .  

. . .  



INDICATIi 

dos EMER'I'S ( 

- . - . .  - - .  

- 98 - - CJ\J - 

D E  I. .t  V E N T E  

. i I f N S E I t i Y  

.. Islande. atm. 

frais ...... 1dern. 

frais ..... rdern. 

R~~;SERVOLRS ;i POISSONS. 

.......... .......... .......... ........ ...... o<li ici io~i . .  2,990 ki l .  Valcar.. 3,170 fr 
Ir. ;. 1,830 \ ' a l ~ i t r . .  5,000 

CLAIRES ;\ HC~TRES.  

Soulac. 6 ,500  I,ûigneurs; 
I,'Amdlic, 500  I>ûignriirs. 

.................. TOTAUS 



YDlCATION 

des 



. . 

D'IIOMHES 

rm- 

ployis. 



- IC 
DE BORDEAUX. 



D'UOUMES 

BID- 

ployés. 

- 107 - 
QUARTIER DE LANGON. 

ICE 
O IN 
3 
77 

DICATION 

dos 

QUA 



19 - 

R E N S E I G N E M E N T S  G B N ~ R . A U ~  

P ~ C H E  EN BATEAU. 

Terre-W.. Elogr. 

Islande . . . Idem. 

frais . . . . . Idem. 

frais . . . . . I&m. 

Amendements ma- 
rins. . . . :. . . . . . MéL. c- 



- 110 - t 

OUARTIER 1 Ur; 

INDICATIO? 

<Ici 

:!Ill EN BAT 

Terre 
TIC.! - . . 



QUA: - RTIEP - 



D'IIOMPES 

cm- 

ployés. 

TDICATION 

dos 



- 116 - . 
Q U A R T I E R  DE I ~ U K ' I - V E ~ J D K E ~ ,  

D E  LA VEXTE 

R E N S E I G N E M E N T S  ü 

BSP$DHS CAPTURIES. 
UNITE. 1876. 18iG. 1877. 

PÊCBE EN BATEAU. 

frais ..... laem. 

frais ..... Idem. 44,500 25,711 

Sardines. . . . . . . . .  Nombre. 47,0&2,099 42,219,250 

Ancllois. . . . . . . . . .  Kilogr. 451.500 204.600 

Huîtres. .........  NO,,,^^^. 

Moules. ......... Hectol. 

Autres coquiIlages.. I J ~ , .  

Crustacés (lionlards 
et 1angoustes). .. Nombre. 18,314 16,056 

PÈCHE A PIED. 

TOTAUX.  . . . . . . . . . . . . . . . . .  



NOMBRE 
D'UOSNES 

om- 

ployés. 

enlro 
1876 1 

et  1877 ZMENTS G 



NO.\IBRE 

employés. 

DIF- Bb 
r d n ~ n c e  

entre 
1876 

ct 1877 

l - 121 - 
QUARTIER D'AGDE. ' 



DICATION 

dcs 

T O T A L  
DE L.\ VESTE 

dos 

RENCE 

'RE 

t 1877 MENTS G1 

PÊCUE EN BATEAU. 

P ~ C I I E U I I S  ETRASGERS. (Italiens et Espagnols.) 



D>OOU3IES 

CUI- 

ployb. 

TON' 
RENCE 
nt 7.c J<  
876 
1877 

TAGE 
PÉREE 

03 cntr 
187 

,AUX. cl 1 s  

D E  LA VENTE 

des 
rocluita pèches 

'ne 

r 1877 M E N T S  G 

d'ArIcs , sui 
itime de Pei 

. ic fttora 
nboucliur~ 

:es crPruiiea: 

PÊCNE EN BATEAU. 

.. Istande. Idem. 

.. bord.  dem m. 

frais. . . . . .  laem. 

Sardines.. ....... Nombre. 

Anchois. ........ Kilogr. 

Huîtres.. . . . . . . . .  Nombre. 

Moules.. . . . . . . . .  Hcetol. 

Autres coq~iillages.. rdem. 

Criislacés (homards 
et langoustes) ... Nombre. 

crevettes. .....:..  il,,^". 

Huitres.. . . . . . . . .  Nombre. 

. . . . . . . .  Moules.. H C C ~ ~ I .  

Autres coquillages.. I,~C,. 

Crevettes.. . . . . . . .  Kilogr. 

.................. TOTAUX. 



lNDICATION 

d c s  

26 - 127 - 

--. -- 
PÊCEE EN BATEAU. 

.. bord. Idem. 

frais. .... Idem. 

Huîtres.. ........ Nombre. 

Autres coquiliages.. Idem. 

Crustacés (homards 

Crevettes. ....... Kilogr. 

Amendements ma- 

PÊCBE B PIED. 

Diverses cspkces clc 
poissons. . . . . . .  Kilogr. 

Huîtres.. . . . . . . . .  Noinbro. 

Moules.. ........ H c c ~ o ~ .  

Antres coquillages.. rasm. 
Crevettes.. ....... Kilogr. 

Amendements nia- 

-- 



QUAI - RTIER 
- 129 - 

1 DE MARSEILLE.  

ici7 
DI 

377 
pro 

plus. m -- 
CI l 



1 
BP- 

PI.OTÉR. 

INDICATION 

dos M E N T S  GI 
-- 

i - 

DITFCRBNCE 

unr i .  1S5F. 1877. 

frnnrs. fra~ics.  
P ~ C H E  EN il4TEhU. 

.. bord. ~ d ~ ~ .  

. . . .  fraie. I ~ C ~ .  

frais. .... rdrm, 3,GOO 

Crcvettcs.. ....... Kilogr. 

\ Amenclcm" marins. fil~:r. c. 

Diverscs espEccs dc 
POIS>Oi lb .  ...... Kilogr. 

Hiiities. . . . . . . . . .  Nombrc 

Moules. ......... Aeetol. 

Autrcs coc~uillagcs.. rdcm. 

çrcvcltcs. . . . . . . . .  Kilogr. 

. . . . . . . . . . . . .  TOT,~UX. ................ 



LTEAUX 
NDICATION 

.;"O8 ; 





QUAHrI.IER DE 1 SAINT-TROPEZ. 



cm- 
~~,....!. 

QIJARTIER 1 ".AN i.lues. 





I - 143 - 
y uiln,Ilali DE BASTIA. 

D'IIOPBCS 

CIII- 

ployés. dcs 
- 

csa . , u r r q n E ~  

MBNTS Gl 
.- ---. 

quartier de 
2"" 

'. 
--p. 

P Ê C ~ E  EN BATEAU. 

" / <I 

Di\erses espèccî de 

. . . . . . . .  R4oules.. IIC,,OI.  

Autres ~oqui l la~es . .  1,i,, 

Crevettes.. . . . . . . . ~  



D'BOMMES 

em- 

ployés. 

?DICATION 

des 



JRE DE 1 

BATEAU TE A PIED.) 

M A Q U E R E A U .  S A R D I X E .  A N C R O I S .  A U T R E S  E S P ~ C E S .  

ARRONDISSEMENTS 

3". ............. 

P . . . . . . . . . . . . . .  

5'. . . . . . . . . . . . . .  

M O U L E S .  

ARRONDISSEMENTS. 

Y . . . . . . . . . . . . . . .  



- 148 - - 1liO - 

I I A Q U E R E I ~ L ? .  S A R D I N E S .  A U T R E S  E S P ~ C E S .  

- ISLANDE. 
AIZROSDISSEMENTS. 

39 ............ 
4". ............ 

59 ............ 

ALlEXDEAlEXTS 
T H E S  C O Q U I L L A G E S .  C I I E V E T T E S .  T O T A U X .  

AHII0E;DISSLILENTS. 



1"' arrondissement. ....... 

D E S  I 

KOBIBRE D ' I I O ~ I \ I l  

/ -c-il 

rhcne DE La uoaa .  - 
Terre-Neuve. Irlande. 

1876. 1877. 1876. 1877. ---- 

657 111 2,131 2,571 

6.760 6,090 1,508 1,743 

1 l, ,, 

---- 

7,817 7,731 3,012 4,316 

- 

E S  B A 1  

INDICAT 

' E A U X  

ION DU 

QUCS. P ~ C H E U ~ S  -- À rino. 

phcrie cÔr12nn (Femmes , 

un enfants, 

bateau. vieillsnls. ) 

1876. 1877. 1876. 1877. ---- 

14,700 14,831 7,li37 8,37( 

21,509 22,269 14,917 15,83: 

11,445 11,010 3,308 3.37: 

10.216 10,161 18,703 18,83: 

10,438 10,601 1,122 1,107 

--- 
i- 

68,317 G9.135 45,777 47,51! 

I 

CMPLC 

'ONNAC ES BATEAUX. 

E DE NAVIRES, 

- 
-- 

É~nnaorns. 
(llslions 

et 
Espagnols.) 

Chh 

1876. 1877 

-- 

,, " 

n f# 

#, " 

,, " 

205 244 

-- 

205 2411 

---- 

- 
ONNAGE. 

rêcnr DE LA aioaoa. 

Teme-Neuve. Islande. 

1876. 1877. 1876. 1877. ---- 

6,747 7,286 13,575 14,312 

22,156 22.832 8,348 0,406 

, 

---- 

28,003 30,118 21,923 23,718 

- - 

~TRAXOERI~.  

(Italiens 
et . . 

il il . . 
... .. 

XOMBnE DE FAFIIlES. T O I N A C E .  

- 
Année 1876.. 21,263.- Année 1877.. 21,809. AnuPc 1876. 153,728. - Année 1877.. 160,106. 
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